
ensemble, enracinons une bio
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vers l’Agriculture 
Biologique ?
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Agribiovar est l’association qui 
regroupe les agriculteur.rice.s bio 
du Var. Créée en 1997, forte de ses 
200 adhérents, de ses 8 salarié.es, 
elle accompagne les producteur.
rice.s dans la vie quotidienne de leurs 
fermes, grâce à ses conseiller.ères 
en maraichage, arboriculture, petits 
élevages, restauration collective et 
commercialisation.

Comme l’ensemble de la filière 
agricole, nous avons constaté l’échec 
de la mise en œuvre de la loi EGalim, 
tant à l’échelle nationale que varoise.

Il nous a alors semblé pertinent, en 
tant qu’acteur agricole impliqué, 
d’aller au-devant des décideurs 
politiques locaux pour trouver les 
leviers permettant de mettre en 
œuvre cette loi et d’accompagner 
les producteur.rice.s bio du Var vers 
la fourniture de denrées alimentaires 
à destination de la restauration hors 
domicile.

Nous, producteur.rice.s vivriers 
bio, avons cette ferme volonté de 
travailler de concert avec les pouvoirs 
publics locaux pour apporter des 
solutions alimentaires de qualité, 
non seulement à l’ensemble de la 
population varoise, mais en particulier 
à nos enfants.
Cette agriculture de qualité ne peut 
être que biologique puisqu’elle est la 
seule agriculture durable permettant 
de faire face aux enjeux majeurs de la 
perte de la biodiversité, de l’eau et du 
réchauffement climatique.

À l’attention
des élu.e.s du var
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Source :
1. UFC-Que Choisir (2023) 

Enquête sur 102 sources d’eau potable : la 
pollution agricole de l’eau n’est pas une fatalité.

2.  Suivi pluriannuel de la qualité des eaux 
superficielles  sur les bassins versants Nartuby 

et Caramy-issole (Syndicat Mixte de l’Argens) 
et Suivi de la qualité des eaux du Gapeau et 

de ses affluents - Rapport de synthèse du suivi 
2022 (Agence de l’Eau RMC, Syndicat Mixte du 

Bassin Versant du Gapeau

0 produits phytosanitaires  
de synthèse

Une ferme sous cahier des charges 
bio est contrainte à la non-utilisation 
de produits phytosanitaires de syn-
thèse. L’absence de ces molécules 
sur des zones à proximité de points 
de captage ou de cours d’eau pré-
serve la faune et la flore des milieux 
aquatiques, le milieu écologique et 
donc la qualité des eaux.

Voilà à combien s’élève le coût de 
la dépollution de l’eau (nitrates et 
pesticides) en France. Les pollutions 
agricoles sont la principale source de 
non-conformité.
La première cause des contamina-
tions est due aux produits phyto-
sanitaires de synthèse, suivie des 
nitrates.

■ Les produits phytosanitaires de syn-
thèse sont des substances chimiques 
créées industriellement pour détruire 
maladies, parasites et mauvaises herbes.

■ Les nitrates sont une des formes de 
l’azote. Utiles à la croissance des végé-
taux, ils sont d’origine naturelle (engrais 
organiques) ou non (engrais azotés 
minéraux). Cependant la présence de 
nitrates en trop grande quantité dans 
l’eau peut conduire à des déséquilibres 
écologiques, comme la prolifération 
des algues vertes en Bretagne.

Deux bassins versants 
font état de pollutions 

trop importantes et d’un 
plan d’accompagnement 

depuis 2009 : Gapeau-
Eygoutier et Caramy-

Issole2.

Les périodes 
de sécheresse 
accentuent la 

concentration de ces 
polluants dans les 

cours d’eau et dans les 
nappes phréatiques.

et pour 
votre commune, 

combien coûte 
la dépollution 

de l’eau ?

750 millions  
à 1,3 milliards d’euros  

par an1

dans le Var 

l’info en +

5
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les impacts 
positifs 

de 
l’Agriculture 

Biologique

Les engrais minéraux de synthèse 
sont des substances chimiques pro-
duites industriellement pour fournir 
aux plantes des nutriments tels que 
l’azote, le phosphore et le potassium. 
Ces produits présentent un plus 
grand risque d’infiltration dans les 
eaux souterraines et de surface 2. Le 
cahier des charges bio interdit l’usage 
de ces engrais. Les pratiques de fer-
tilisation en Agriculture Biologique 
(AB), dont fait partie l’utilisation d’en-
grais organiques (fumier, compost...) 
amènent ainsi moins de nitrates dans 
les cours d’eau.

Les systèmes d’élevage sous cahier des 
charges AB laissent plus d’espace par 
animal qu’en agriculture convention-
nelle. Cela réduit l’accumulation de ni-
trates liée aux déjections animales.

Sources :
1. Vian, J.-F. (2019). Agriculture Biologique 
et qualité de l’eau: État des lieux des 
forces et faiblesses des systèmes de 
production conduits en AB. ISARA-Lyon, 
Agence de l’eau Rhône Méditerranée 
Corse.
2. Ministère de la Transition écologique 
(2020). Lutte contre les pollutions de l’eau.

30 à 65 % de nitrates 
en moins sur des terres  

cultivées en bio1

6

Des sols couverts 
en hiver permettent 

de limiter le 
ruissellement d’eau et 
favorisent l’infiltration 
des pluies dans le sol.

Face aux épisodes 
climatiques extrêmes 

qui s’intensifient, 
des sols en bonne 

santé permettent de 
prévenir les risques 

d’inondation.

Plus le taux de 
matière organique 
est important dans 
les sols plus le sol 
gagne en capacité 

de stockage d’eau et 
d’éléments nutritifs.



Des actions 
d’accompagnement 

technique permettent de 
faire le premier pas pour 

aller vers l’AB. Sont ciblés : 
le compostage de déchets 
verts, les actions de lutte 

biologique, les techniques 
de semis et de couvert 

végétal, ainsi que les 
alternatives mécaniques au 

désherbage chimique.

Inciter à l’installation en bio ou engager des actions de 
sensibilisation des agriculteur.rice.s en conventionnel 

à travers des groupes de travail en mixité (bio et 
conventionnel) permet de travailler sur la qualité de l’eau 

de son territoire.

7

solution en action

Les Baux Ruraux à clauses 
Environnementales (BRE) 

incitent des cultures sous label 
Agriculture Biologique sur les 

parcelles dont la Métropole 
est propriétaire pour éviter 

l’utilisation de produits 
phytosanitaires de synthèse.

Des accompagnements administratifs et 
financiers des agriculteur.rice.s sont mis 
en place pour investir dans du matériel 

mécanique de désherbage, afin de viser le 0 
glyphosate.

Les conseils individualisés 
préalables  

à la conversion AB ont 
été mis en place afin de 

sensibiliser les exploitants 
à l’AB. Ils sont sans 

engagement.

Des accompagnements  
de groupements collectifs  

à la conversion en AB visent 
particulièrement les systèmes 
coopératifs qui envisagent un 
passage d’une partie ou de la 

totalité de la production en bio. 
Les caves coopératives viticoles 

sont la cible de ce dispositif.

La métropole de Montpellier 
porte des actions agricoles sur 
la qualité de l’eau, initiées de-
puis 2015 dans le cadre de leur 

Plan Alimentaire Territorial.

collectivités
ils l’ont fait
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Les premières victimes de l’utilisation 
de produits phytosanitaires sont les 
agriculteur.rice.s. L’Institut National de 
la Santé et de la Recherche Médicale 
(INSERM) confirme en 2021 « la pré-
somption forte d’un lien entre l’expo-
sition aux pesticides et six pathologies 
:

■ lymphomes non hodgkiniens (LNH),  
■ myélome multiple,  
■ cancer de la prostate,  
■ maladie de Parkinson,  
■ troubles cognitifs,  
■ bronchopneumopathie et bronchite 
chronique. » 

Cette étude permet aussi d’établir un 
lien (présomption moyenne) entre 
l’usage de pesticides et la maladie 
d’Alzheimer, les troubles anxio-dé-
pressifs, certains cancers (leucémies, 
système nerveux central, vessie, rein, 
sarcomes des tissus mous), l’asthme 
et les sifflements respiratoires, et les 
pathologies thyroïdiennes.

Les premières 
victimes de 
l’utilisation 
de produits 

phytosanitaires sont 
les agriculteurs et 

agricultrices.

6 maladies 
professionnelles liées 

aux pesticides
agriculture 
et risques
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Source :
1. Lelfert, C., et al. (2014). 
Des concentrations plus élevées 
d’antioxydants, des concentrations  
plus faibles de cadmium et une moindre 
présence de résidus de pesticides 
dans les cultures issues de l’agriculture 
biologique: Une revue systématique  
de la littérature et des méta-analyses.  
British Journal of Nutrition, 112(5), 794-811.

La même étude de l’INSERM montre 
« une présomption forte de lien entre 
l’exposition aux pesticides de la mère 
pendant la grossesse (exposition 
professionnelle ou utilisation domes-
tique) ou chez l’enfant et le risque 
de certains cancers, en particulier les 
leucémies et les tumeurs du système 
nerveux central. »

Pour protéger nos enfants
sante.gouv.fr recommande égale-
ment de « Consommer des fruits et lé-
gumes locaux, de saison et, si possible, 
issus de l’Agriculture Biologique »

et nos enfants ?

Une 
alimentation
de qua.li.té

Plus d’antioxydants 
dans les fruits  

et légumes bio 1

Un animal qui connaît 
le goût de l’herbe

Au-delà de réduire 
l’exposition aux pesticides, 

la qualité de l’aliment  
en lui-même est un 

facteur de bonne santé.

Plus d’oméga 3  
dans le lait 1

Une viande  
de meilleure qualité, 
sans antibiotiques 1

10



L’exposition de femmes enceintes aux perturbateurs 
endocriniens augmente le risque de naissances prématurées 
(plus d’infos sur Réseau Santé Environnement). Afin de prévenir 

les risques d’exposition, la ville de Strasbourg propose depuis 
2023 “L’Ordonnance Verte”. Ce dispositif propose chaque 

année à 1500 femmes enceintes habitant la ville de Strasbourg 
un parcours qui amène à découvrir l’intérêt d’une alimentation 
saine. Est inclus dans ce dispositif la distribution de paniers 

bio gratuits chaque semaine sur une durée variable en 
fonction des revenus du foyer.

collectivités
ils l’ont fait

11

Favoriser l’introduction de produits bio dans vos 
restaurants scolaires c’est agir pour la santé de 

toutes et tous.

solution en action
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Source :
1. CITEPA. (2020). Rapport Secten 2020: 
Secteur des inventaires des émissions 

atmosphériques.

D’après l’étude conjointe de l’INRA et 
de l’ITAB (2016) « Quantifier et chiffrer 
économiquement les externalités de 
l’AB », les émissions de gaz à effet de 
serre par hectare sont plus faibles en 
Agriculture Biologique. 
La raison ? Plus d’espace par animal et 
la non-utilisation d’engrais de synthèse.

87% des gaz à effet de serre émis par 
l’agriculture sont du méthane, liés à 
l’élevage et du protoxyde d’azote liés 
aux fertilisants azotés. Le CO2 lié à la 
consommation de carburant, ne re-
présente que 13% des émissions du 
secteur agricole, ce n’est pas la cause 
principale d’émission de gaz à effet de 
serre 1.

atténuer le changement
climatique

Supprimer les 
herbicides c’est les 
remplacer par du 
travail mécanique 
du sol et donc des 

passages
de tracteurs. Les 

agriculteur.rice.s bio 
auraient un moins 

bon bilan carbone ? 

plus de gazol ?

Faux !

13
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Sources :
1. Guyomard H. (sous la direction de). 
2013. Vers des agricultures à hautes 
performances. Volume 1. Analyse 
des performances de l’agriculture 
biologique. Inra. 368 pages. 
2. Agence BIO (2023). Baromètre de 
consommation et de perception des 
produits biologiques en France – 2023. 
Agence BIO.

Les sols conduits en Agriculture 
Biologique contiennent plus de ma-
tière organique 1. 

Les fermes bio n’utilisent pas d’en-
grais azotés de synthèse qui sont 
issus de techniques très consomma-
trices d’énergie. Les fermes bio sont 
donc moins dépendantes des évolu-
tions des prix de l’énergie.
Les éleveurs sous cahier des charges 
bio sont contraints de produire une 
partie de l’alimentation de leurs 
animaux sur la ferme. Pour les her-
bivores, au moins 60% de l’alimenta-
tion provient de la ferme. Ce souhait 
d’autonomie permet des systèmes 
plus résilients face aux crises 
économiques.

les sols agricoles 
pour stocker du carbone

plus résilients

En 2023, la bio résiste 
mieux que le reste du 
marché à l’inflation, 
+8%, contre +12% 
en non bio, et tous 

ses circuits de 
commercialisation 
sont en croissance 
à l’exception de la 

grande distribution 2.

 La diversité de cultures et 
des systèmes innovants 

observés parmi les fermes 
bio du Var 

permettent de mieux 
s’adapter au changement 

climatique.

•	 l’ agroforesterie
•	 les techniques 

culturales simplifiées
•	 le maraichage sur sol 

vivant
•	 l’agropastoralisme 

moins 
d’inflation !

dans le Var 

14
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Installer des paysans bio permet d’atténuer et de 
s’adapter aux crises économiques et climatiques.

solution en action

Je suis la quatrième génération à 
travailler sur notre domaine viticole 

familial. Mais la monoculture de 
la vigne est devenue trop risquée, 

notamment face aux aléas 
climatiques comme le gel, qui a 
détruit une grande partie de nos 
récoltes. Il fallait diversifier pour 

plus d’autonomie et de résilience.

Nous avons commencé par planter trois hectares d’oliviers 
pour produire notre propre huile, et 0,75 hectare de lavandin 

pour l’huile essentielle, tout est vendu directement à la ferme. 
Nous cultivons aussi des céréales, entre 10 et 20 hectares, 

pour produire des semences de couverts végétaux, qui nous 
servent en interne ou pour des échanges locaux.

En 2021, nous avons initié une nouvelle aventure : trois 
hectares de pistachiers. Comme il n’y avait pas de filière 

structurée, nous avons créé Pépistach’, une pépinière et un 
projet collectif pour structurer la production. Pour nous, 
cette diversification est une vraie alternative à la vigne. 
Elle respecte notre philosophie : des cultures adaptées au 

terroir, économes en eau, résistantes, et en accord avec nos 
pratiques agroécologiques. Nos choix ne sont pas utopiques 

ils répondent aussi à un besoin de viabilité économique.

Nous sommes en Agriculture Biologique. Le label est une 
reconnaissance minimale de ce que nous faisons déjà, mais 
il ne suffit pas. Aujourd’hui, pour continuer à produire dans le 
Var, il faut oser planter autre chose. C’est un défi, mais aussi 

une chance de réinventer notre agriculture.

ils l’ont fait
portrait de ferme‘‘ Hugues Chaboud, Pépistach’ 

(Brignoles, Var)

’’
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la place
de l’animal

L’élevage hors sol  
est interdit 

Je mange uniquement des 
aliments bio  

sans OGM

L’utilisation d’hormones pour 
la reproduction 

est interdite

Mon alimentation  
est produite localement  

(au moins 70%)J’ai accès à l’extérieur 
et mon élevage est contrôlé 

au moins une fois par an

L’utilisation d’hormones 
de croissance 

est interdite

Pratiquer l’élevage en bio c’est avant tout remettre au centre des pratiques 
d’élevages le bien-être, le respect de l’animal et de ses besoins tout au long 
de sa vie. Le label met en place de nombreuses garanties et les contrôles 
par les organismes certificateurs  permettent de s’assurer que celles-ci 
sont bien respectées.  
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La biodiversité nous rend d’abord 
le service de réguler les maladies et 
les populations d’insectes ravageurs. 
L’enjeu d’une agriculture durable est 
de préserver la biodiversité en déclin 
massif. Cet enjeu est au cœur des 
fermes bio, à travers le cahier des 
charges et par l’engagement person-
nel des agriculteur.rice.s.

offrir aux générations  
suivantes le spectacle  
que nous avons connu  

Source :
1. Baudry, J., Rebouillat, P., & Kesse-Guyot, 
E. (2021). Produits d’origine végétale, 
pesticides et contaminants dans 
l’alimentation: Quel rôle de l’agriculture 
biologique? Cahiers de Nutrition et de 
Diététique, 56(6), 368-376.

et les produits utilisés 
en AB ?

10 en bio

340 en conventionnel

produits à la 
toxicité identifiée 1

0 en bio

27 en conventionnel

produits suspectés 
cancérigènes 1

26 en bio

385 en conventionnel

matières actives
autorisées 1

Le nombre et la 
toxicité des pesticides 

autorisés en bio 
sont bien inférieurs 

à ceux autorisés 
en agriculture 

conventionnelle.

l’info en + En Agriculture Biologique, la préven-
tion des dégâts causés par les rava-
geurs repose dans un premier temps 
sur :

■ La protection de leurs ennemis 
naturels
■ Le choix des espèces et des variétés 
résistantes
■ La rotation des cultures
■ Les techniques culturales dont des 
procédés thermiques et mécaniques

18
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Source :
1. Bengtsson, J., Ahnström, J., & 

Weibull, A.-C. (2005). The effects of 
organic agriculture on biodiversity and 
abundance: A meta-analysis. Journal of 

Applied Ecology, 42(2), 261-269.

dans les parcelles en 
Agriculture Biologique 1

+ 30% d’espèces

+ 50% d’individus

La culture de 
plants hors-sol est 

strictement interdite 
en Agriculture 

Biologique.

Voilà un principe phare de l’Agricul-
ture Biologique. Il est inscrit au ca-
hier des charges avec l’obligation de 
faire succéder au moins 3 cultures 
différentes sur l’année (avec légumi-
neuses et engrais verts) et l’utilisation 
de matières organiques bio.

nourrir le sol
pour nourrir la plante

l’info en +

travailler
avec le vivant

plutôt que 
contre

19
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Éleveuse de volaille et maraîchère, 
je me suis engagée dans le GIEE 

CAP’Var pour m’émanciper de 
la filière industrielle. CAP’Var, 

Couvoir Autonome Paysan est 
un groupement d’éleveuses de 

volailles qui travaillent sur l’élevage 
de poussins pour les adapter aux 

contextes locaux. Le collectif travaille 
aussi sur la génétique des volailles pour retrouver un 

patrimoine de races diversifiées, rustiques et productives. 

Le système industriel est un acteur incontournable de 
la filière élevage mais ne correspond pas à mes valeurs 
paysannes. C’est à travers ce travail collectif que nous 

essayons de reprendre la main sur les races que l’on élève, 
pour proposer plus de diversité.

La diversité est la clé de notre adaptation aux crises 
actuelles. Soutenir l’émergence de projets collectifs 

et d’expérimentations en Bio permet d’adapter notre 
agriculture face aux défis à venir.

solution en action

20

Virginie Sicard, 
Le Clos de Barbeirane 

(Cabasse, Var)

ils l’ont fait
portrait de ferme‘‘

’’
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Source :
1. Ministère de l’Agriculture et de la 
Souveraineté Alimentaire. (2023). 
Recensement agricole 2020,

Les systèmes de commercialisation 
en vente directe, l’absence de chimie 
pour désherber les champs, la volonté 
d’autonomie amènent une charge 
de travail supplémentaire qui se tra-
duit par des emplois locaux non 
délocalisables.

La production biologique demande 
plus d’espace et de main d’œuvre.
Les surfaces minimales par tête de 
bétail et l’accès au pâturage, la surveil-
lance des cultures, le temps de travail 
supplémentaire lié à la non-utilisation 
de produits phytosanitaires de syn-
thèse... Cette absence de chimie et le 
respect des cycles naturels réduisent 
également les rendements. Un coût 
donc plus élevé pour une juste rému-
nération des producteur.rice.s !

+ 30% d’emplois sur  
les fermes bio par rapport 

aux fermes conventionnelles

et pour
les débouchés ?

 Favoriser le circuit court

Cuisiner les produits bruts 

Les coûts 
supplémentaires peuvent 

être compensés par 
des pratiques d’achats 

différentes :

Mais également 
en faisant évoluer 

ses pratiques de 
consommation : 

Privilégier les 
produits de saison 

Diversifier les sources de 
protéines en intégrant les 
légumineuses et faire le 
choix de produits carnés 

de meilleure qualité ! 

Acheter en vrac

Les exploitations 
agricoles biologiques 
créent des emplois 

locaux, majoritairement 
stables. Elles comptent 

plus de chefs 
d’exploitation non 

salarié.es et plus de 
salarié.es permanents 

que les fermes 
conventionnelles 1.

l’info en +
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Anciennement pâtissier, c’est à la suite 
d’une allergie à la farine que je me suis 
reconverti dans le maraichage ! Je suis 
installé sur 6 hectares au total, dont 3 

hectares sous abris et 3 hectares de plein 
champ. Je cultive des légumes toute 

l’année en suivant le cahier des charges 
de l’Agriculture Biologique.

J’emploie actuellement 4 salarié.es en CDI et 6 saisonniers. Nous 
produisons environ 50 000 salades, 30 tonnes de tomates et 30 

tonnes de courgettes à l’année et bien plus !
Dans le développement du projet, j’avais la volonté de dédier 
une partie de la production pour la restauration collective. 
L’alimentation est un pilier fondateur de nos sociétés, et la 

qualité de celle-ci impacte directement la santé des personnes, 
dès le plus jeune âge. Je souhaite permettre aux enfants d’avoir 

une alimentation qui s’affranchit des produits chimiques de 
synthèse.

De très nombreuses études ont démontré les impacts de ces 
produits sur la santé humaine et pour les écosystèmes, ainsi 

que leur rémanence dans les organismes vivants. Le cahier des 
charges bio garantit leur absence.

23

Favoriser l’introduction de produits bio dans 
votre restauration collective permet de créer et 
de pérenniser des emplois sur votre territoire !

solution en action

Maxime Rotureau
(La Vallée d’Hortesie, 

Roquebrune Sur Argens, Var)

ils l’ont fait
portrait de ferme‘‘

’’
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le bio pour moi ...

Sources :
1. Chambre d’agriculture du Var, 

Comité d’Orientation Transmission 
Installation 2023)

2. Agence BIO. (2023). 
Baromètre du moral des agricultrices 

et Agriculteurs Biologique 2023.

une fierté 
qui attire des 

vocations

un modèle 
vertueux pour 

l’environnement 
et le moral de ceux 
qui y travaillent ! 

95%

86%

des agriculteur.rice.s 
bio sont fier.es d’être 

en bio 12

des agriculteur.rice.s 
bio déclarent qu’être 

en bio contribue à 
leur bonheur 2

Travailler avec le Vivant ! 
Yvan Barrot, maraicher aux arcs 
et Virginie Sicard, maraichère et éleveuse
de volailles à Cabasse

Produire et nourrir  
sans produit chimique,  
sans intoxiquer !
Nicolas Leroy, maraicher à Roquebrune Sur Argens

Le respect de soi, 
de la nature et des autres. 
Sonia Gianati, paysan à Aups

Anne Gauthier, maraichère à Roquebrune Sur Argens

Une agriculture vivante qui 
préserve la santé des écosystèmes 

et des humains. Travailler en bio 
est la suite logique. 

L’agriculture avec du sens. 
L’agriculture de toujours et 

à taille humaine !

Le respect de l’environnement 
et des consommateurs. 

L’Agriculture Biologique devrait 
être la norme et non l’exception 

! Il est possible de produire 
suffisamment pour tous en 

respectant la nature.
Yoann Hugand, paysan à Châteauvieux

Maxime Commarmond, paysan à Roquebrune Sur Argens
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En 2023, près  
de 60% des porteurs  

de projets dans le 
Var veulent s’installer 

en Agriculture 
Biologique 1



Depuis octobre 2021, je loue 
5,35 Ha dont 4,5 Ha de SAU à la 
communauté de communes 
Draguignan Provence Verdon 

Agglomération. Cette location a 
rendu mon installation possible 

puisque je n’aurais pas été 
financièrement en capacité 

d’acquérir ce foncier et de réaliser 
tous les travaux nécessaires.

Mon installation a été facilitée par la communauté de 
communes.

Je fournis actuellement les AMAPs de Draguignan et de Figanières 
toute l’année soit une centaine de paniers par semaine. Je fournis 

aussi 3 magasins à Draguignan et 1 au Cannet des Maures. Je 
souhaite commencer à fournir les cantines scolaires en 2025. 

À terme j’ambitionne de salarier 6 personnes pour cultiver 
l’intégralité de la surface.

Je suis installé en bio par conviction, celle de vouloir travailler 
avec le vivant et cela fonctionne ! Depuis mon installation, j’ai pu 

constater le retour de nombreux vers de terre, de plusieurs espèces 
de grenouilles et crapauds, d’un couple de guêpiers, d’hirondelles 
et chauve-souris et de nombreuses mues de couleuvres. J’investis 
aussi pour le futur, la haie que j’ai plantée se développe bien et le 

programme de plantation va se poursuivre à l’automne 2025.

Les terres de la communauté de communes me permettent 
de faire mon travail, de nourrir les habitants du territoire et de 

préserver le potentiel agricole de ces terres !

Faciliter l’installation, la transmission et les 
débouchés vers l’Agriculture Biologique c’est aussi 

contribuer au renouvellement des générations.

solution en action

Yvan Barrot, 
Les Jardins de Claudine et Gerard

(Les Arcs, Var)
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ils l’ont fait
installation 
communale‘‘

’’



une ferme bio et ...  

et vous !

’’



28 et vous !



et vous ! 29

Les collectivités ont un rôle clé à jouer dans la transition alimentaire 
de leur territoire. Vos actions peuvent prendre plusieurs formes en 

fonction de vos ambitions et de vos moyens.

leviers d’action

votre territoire peut-il garantir une 
alimentation saine et durable à ses habitants ? 

Découvrez le diagnostic alimentaire de votre commune :
crater.resiliencealimentaire.org
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Sources :

Il est également possible de déployer 
sur votre territoire des aides finan-
cières à destination des agriculteur.
rice.s bio et non bio pour encourager 
des pratiques durables.

Quelques exemples mis en place par 
des collectivités :  

■ Une exonération de la taxe foncière 
sur le non-bâti pour les parcelles ex-
ploitées selon le mode de production 
biologique, votée par près de 700 
communes en France.
■ Des aides à l’installation agricole, 
aide à l’investissement, aide à l’achat 
de matériel agricole d’occasion, avec 
ou sans “prime Bio”. Mise en place 
par la communauté d’aggloméra-
tion du Grand Villeneuvois (46), de 
Lannion-Trégor Communauté (22), de 
la Communauté de Communes du 
Grésivaudan (38) et d’autres ...

Cette liste est issue du guide « Aides 
financières à destination du monde 
agricole pour favoriser la transition 
agricole de son territoire » produit par 
la FNAB (Fédération Nationale d’Agri-
culture Biologique).

Depuis le 1er janvier 2023, les autori-
tés publiques (nationales, régionales, 
locales) peuvent financer sous cer-
taines conditions des aides à la bio 
telles que des Paiements pour Services 
Environnementaux, sans avoir à passer 
par la notification de l’aide auprès de la 
Commission Européenne, procédure 
administrative longue et fastidieuse.

aides 
financières

à travers 
des temps collectifs 

agriculteur.rice.s bio/ 
conventionnel et raisonné 

avec une entrée technique, 
agronomique et/ou 

économique. 

l’impact des changements 
en proposant des 

diagnostics de conversion 
aux agriculteur.rice.s.

en proposant un suivi 
renforcé pour faire des essais 
d’itinéraires techniques bio 
sur une parcelle test chez 

un.e agriculteur.rice.

en mobilisant par les pairs 
et en mobilisant les acteurs 

des filières ainsi que le grand 
public.

informer
former - partager

simuler

innover

mettre en lien

des exemples
d’actions à 

mener

et vous !30



Ma commune est fortement marquée par 
la présence de l’eau, avec une rivière qui 

traverse le village et un important réseau de 
canaux d’irrigation. Faire le choix d’une agriculture sans 
intrants ni pesticides chimiques permet de maintenir la 
bonne qualité des masses d’eau du territoire communal. 
Un sujet autant important pour les milieux naturels que la 

qualité de l’eau potable.  

En outre, pouvoir proposer à nos enfants une alimentation 
saine et locale est un point important pour moi.

C’est pourquoi je mets en place un partenariat entre notre 
service de restauration scolaire et une ferme maraichère 

de la commune pour approvisionner la cantine. Servir des 
repas bio et locaux à nos enfants, n’est-ce pas là un projet 

d’avenir ? 

Dès le départ, l’AB a été une réponse 
économique pour valoriser notre territoire, 
mais elle a aussi ouvert une réflexion plus 

large sur notre environnement et les enjeux 
sociétaux. La municipalité a saisi cette 

opportunité pour faire évoluer le village et 
diversifier son agriculture. Grâce à un travail avec la SAFER, 

nous avons pu installer un maraicher et mettre en place 
des clauses de vente garantissant une production bio sur 

10 ans. Résultat : pas de friches, des terres cultivées et une 
agriculture plus résiliente.

L’AB ne doit pas être cantonnée à l’agriculture. Elle touche à 
la santé environnementale, la gestion de l’eau, la réduction 

des déchets, les circuits courts et la biodiversité. Nous 
devons mobiliser nos citoyen.nes et intégrer l’AB dans 

une réflexion globale sur la transition 
écologique.  
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Jérémy Giuliano, Maire du Val
et Vice-Président de l’Agglomération 

Provence Verte 

Nicole Rullan, Maire de Correns

ils l’ont fait
paroles d’élu.e.s‘‘

’’



Depuis début 2024 les collectivités 
sont tenues de respecter les objec-
tifs de la loi EGalim 

■ Au moins 50% des produits servis 
sont issus de filières durables et de 
qualité. 20% sont issus de l’Agriculture 
Biologique 
■ Réduction de 50% du gaspillage ali-
mentaire d’ici 2025 
■ Mise en place d’un menu végétarien 
par semaine et réflexion sur la diver-
sification des sources de protéines 
(légumineuses) 
■ Diminution de l’usage du plastique 

focus
sur la loi EGalim

atteignons
les objectifs 

de la loi 
EGalim 

pour 
construire 

des 
territoires 

plus 
résilients !  

Et si l’alimentation de 
votre territoire devenait 

durable  
et locale ?

Visualisez sur votre 
territoire les surfaces 
agricoles nécessaires 

pour se nourrir 
localement, ainsi que 

les emplois et les 
impacts écologiques 

associés sur : 
parcel-app.org

l’info en + D’après une étude de l’ADEME publiée 
en 2023 « Coûts complets et recettes 
financières de la restauration scolaire : 
Quelles marges de manœuvre pour la 
transition écologique ? » 

La mise en œuvre de la loi EGalim en-
gendre une augmentation limitée des 
coûts complets de la restauration sco-
laire (+5% de surcoût). Au-delà d’EGa-
lim, l’étude met en évidence que plus 
les leviers de durabilité sont activés de 
manière ambitieuse par les collectivi-
tés (pourcentage de produits issus de 
l’Agriculture Biologique, part de repas 
végétariens, réduction du gaspillage), 
plus les surcoûts sont compensés par 
des gains environnementaux.

Des leviers pour réduire les 
coûts

et vous !32



En intégrant 50 % de produits sous signe de qualité dont 20% 
issus de l’Agriculture Biologique, vous contribuez à offrir à vos ci-
toyen.nes et enfants une alimentation plus saine et de meilleure 

qualité.

En favorisant des produits labéllisés et en privilé-
giant des achats locaux vous renforcez l’économie 
locale et soutenez directement les agriculteur.rice 

de votre territoire.

En s’emparant du sujet du gaspillage alimentaire, 
des menus végétariens et de la diversification des 
sources de protéines, vous réalisez des économies 
sur vos menus qui permettent d’investir dans des 

produits bruts de meilleure qualité.

L’enjeu du changement climatique, de la perte 
de la biodiversité et de la résilience alimentaire 
inquiète une part croissante de la population 

française. En respectant la loi EGalim vous envoyez 
un signal positif dans la prise en compte de ces 

préoccupations.

améliorer la qualité
des repas

soutenir l’économie locale 
et l’agriculture

réduction des coûts 
à long terme

répondre aux attentes 
des citoyen.nes
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Agribiovar accompagne les territoires dans la transition 
agricole, en apportant des solutions concrètes au 

service des élu.e.s et des agriculteur.rice.s.

agribiovar en actions

Ensemble, enracinons une bio
à taille humaine



Cette publication a été réalisée avec le 
soutien de l’ADEME et de la DRAAF  
Graphisme et illustrations de couverture : Noémie Malaize
Facilitation graphique : Ayadesign - contact@ayadesign.fr

Agribiovar
groupement des producteur.rice.s bio du Var

agribiovar@bio-provence.org
04 94 73 24 83 

Maison du Paysan, ZAC de la Gueiranne
83340 Le Cannet-des-Maures 

contact

POUR EN SAVOIR PLUS
SUIVEZ-NOUS ! 

https://www.bio-provence.org/Agribiovar

https://my.linkedin.com/company/agribiovar

https://www.facebook.com/agribiovar



Vous êtes un acteur public ou privé et 
vous souhaitez soutenir les pratiques 
agroécologiques sur votre territoire ?

Agribiovar est là pour vous accompagner : 
information aux agriculteur.rice.s, réunions 

de concertation et de co-construction, 
choix des indicateurs pertinents pour votre 
territoire, mise en œuvre et animation du 

dispositif.

PLUi, PCAET, PAT, Trame verte et bleue, 
Contrat de transition écologique, protection 

des captages d’eau potable... 
L’Agriculture Biologique contribue aux 

objectifs de nombreuses politiques publiques 
locales.

Agribiovar vous accompagne pour passer 
à l’action, contactez-nous !


